
CHEMIN DE CROIX 5 

 
 

INTRODUCTION 

 
Frères et sœurs, 
Nous sommes dans le temps du Carême : 
quarante jours pour nous convertir, pour changer, 
pour aimer, pour pardonner, pour partager. 
Ce soir, nous allons suivre Jésus 
sur le chemin de la croix, 
pour nous souvenir de ses souffrances et de sa mort. 
Ouvrons nos coeurs, laissons-nous gagner 
par la bonté et l’amour du Seigneur. 
 

1° station : JESUS EST CONDAMNE A MORT 

 
Caïphe lui demande : 
 Es-tu le Roi des Juifs? 
Jésus répond : 
 Tu l’as dit : je le suis. 
Alors le grand-prêtre déchire ses vêtements  
en signe de colère : 
 Il a blasphémé, il a insulté Dieu. 
Pourtant, Caïphe avait entendu les paroles de Jésus, 
il avait vu ses miracles, 
mais il n’a pas reconnu en lui le Fils de Dieu. 
 
Ne jugeons pas trop vite Caïphe. 
Nous disons que nous croyons en Jésus Fils de Dieu, mais à la première occasion 
nous sommes prêts à l’abandonner et à remettre notre vie entre les mains de 
n’importe quel féticheur ou charlatan. 
Seigneur,  fais grandir en nous la foi. 
 

2° station : JESUS EST CHARGE DE SA CROIX 

 
C’est Pilate qui a condamné Jésus à mort. 
On lui avait amené ce petit prophète de Galilée : 
« Encore un! Mais que ces juifs sont ennuyeux avec leurs prophètes qui viennent 
continuellement me fatiguer et semer le désordre dans le pays. Est-ce que je suis 
juif, moi, pour perdre mon temps avec leurs bavardages. Allez, en croix! Un juif de 
plus ou de moins, quelle importance? Evidemment, s’il était romain, ce serait autre 
chose, on lui ferait un procès plus sérieux. » 
 
Ne jugeons pas Pilate. 
Pour mépriser les autres, nous sommes comme lui. 
« Moi j’ai de l’argent; toi, tu n’es qu’un mendiant. 
   Moi je suis togolais; toi, tu n’es qu’un étranger. 
   Moi, j’ai étudié; toi, tu ne sais même pas lire. 
   Moi, je suis un homme; toi, tu n’es qu’une femme. » 



Seigneur, donne-nous le respect de tous, 
même des plus petits, surtout des plus petits. 
 

3° station : JESUS TOMBE UNE PREMIERE FOIS 

 
La croix est lourde, oui. 
Mais Jésus est charpentier, il est habitué à porter du bois. Il y a autre chose. 
Le prophète Isaïe l’a dit, Jean Baptiste l’a dit : 
 Il porte le péché du monde. 
Et c’est plus lourd qu’un morceau de bois. 
C’est  lourd, ça le fait tomber.  
Mais c’est pour ça qu’il est venu. 
Alors, toi qui es courbé sous le poids de ton péché, 
ne garde pas ta faute dans ton cœur. 
Donne-la au Seigneur, car il a dit : 
 Vous tous qui êtes courbés sous le poids du fardeau, venez à moi et je vous 
soulagerai.  
 

4° station : JESUS RENCONTRE SA MERE 

 
Marie est là, sur le bord du chemin. 
Elle n’est pas étonnée de ce qui arrive, 
Elle le savait. 
Le vieillard Siméon lui avait annoncé qu’elle souffrirait. 
Le moment de la souffrance est venu : 
Marie est là, près de Jésus qui souffre. 
Les apôtres aussi savaient. Jésus leur avait dit : 
 Celui qui veut être mon disciple, 
 qu’il prenne sa croix et qu’il me suive… 
 A cause de moi, vous aurez à souffrir. 
Ils savaient, mais ils ne sont pas là. 
Nous aussi, nous savons qu’il faut porter notre croix, 
mais quand elle tombe sur nous,  
trop souvent nous fuyons,  
nous ne prions plus, nous ne venons plus à l’église. 
Alors qu’il faudrait être près de Jésus et de Marie 
et souffrir avec eux. 
 

5° station : SIMON PORTE LA CROIX DE JESUS 

 
Il ne savait pas, il revenait du champ. 
Il a porté la croix dun condamné, obligé, forcé. 
Plus tard, quand il a su qui était vraiment ce condamné, le Sauveur, le Fils de Dieu, 
quelle joie, quelle fierté! 
Cette joie, cette fierté, elles sont à toi. 
Quand tu aides un frère à porter sa croix, 
c’est toujours la croix de Jésus que tu portes. 
Comment, Seigneur? 
 Tout ce que vous avez fait au plus petit d’entre mes frères, 
 c’est à moi que vous l’avez fait. 



 
 

6° station : VERONIQUE ESSUIE LE VISAGE DE JESUS 

 
La foule criait, les soldats faisaient le service d’ordre. 
Véronique s’avance, elle s’approche de Jésus, elle lui essuie le visage. 
Près d’elle, on a dû rire, on s’est moqué : 
« Regardez, elle est de ses disciples. » 
 
Là où Pierre avait reculé, Véronique s’avance. 
Là où Pierre s’était retiré dans l’ombre, 
Véronique s’avance en pleine lumière. 
 
Aujourd’hui, quand le Christ est moqué, 
quand l’Eglise est critiquée 
qui se lève pour prendre leur défense? 
Qui ose se montrer chrétien? 
 

7° station : JESUS TOMBE UNE DEUXIEME FOIS 

 
La vie chrétienne est un chemin difficile. 
Jésus l’a dit. 
C’est un chemin où l’on tombe souvent. 
L’important, c’est de se relever et de continuer. 
 
Tu es découragé, tu dis : 
 
« Je tombe trop souvent, je m’arrête. » 
Ne t’arrête pas, ne reste pas le nez dans la poussière. 
Regarde autour de toi : 
Jésus est là, tes frères et tes sœurs chrétiens sont là. 
Lève-toi et marche! 
 

8° station : JESUS CONSOLE LES FEMMES DE JERUSALEM 

 
 Ne pleurez pas sur moi, 
 Pleurez sur vous-mêmes. 
 
C’est à nous tous que Jésus dit les mêmes paroles : 
« Tu vois ma faiblesse : regarde la tienne. 
   Tu vois ma misère : regarde la tienne. 
   Tu vois mes plaies : regarde les tiennes. » 
 
Quand tu me vois comme ça, 
souffrant, moqué, brutalisé, ça te fait mal. 
Regarde-toi, regarde ton cœur. 
Quand tu verras combien tu es vide, combien tu es un mauvais disciple, il faut que ça 
te fasse mal, il faut que ça te fasse pleurer, 
Il faut que ça te donne un désir fort, très fort, 
de te convertir. 



9° station : JESUS TOMBE UNE TROISIEME FOIS 

 
Pourquoi trois fois? 
Peut-être à cause de Pierre qui a renié trois fois. 
Et quand on tombe trois fois comme Pierre, 
que fait-on pour se relever? 
On fait encore comme Pierre, 
 
On dit trois fois : « Seigneur, je t’aime ». 
Car, comme dit l’Ecriture, 
 l’amour efface la multitude des péchés. 
 
Alors, Seigneur, pardonne-moi car je t’aime, 
Je t’aime, pas seulement trois fois, ni même sept fois, 
mais soixante-dix fois sept fois. 
 

10° station : JESUS EST DEPOUILLE DE SES VETEMENTS 

 
On lui arrache ses vêtements, 
on lui prend sa tunique. 
Les soldats disent : « Ne la déchirons pas ». 
Et Saint Jean explique, dans son Evangile, que c’était une tunique sans couture, 
d’une seule pièce. 
Saint Jean y voyait une image de l’Eglise, dernier cadeau du Christ mourant, qu’il 
voulait une, sans déchirure, pour laquelle il priait. 
 Les disciples n’ont pas tardé à la déchirer, cette Eglise. Il y  en a des 
morceaux innombrables à travers le monde. Et le morceau qe nous avons, l’Eglise 
Catholique, nous le déchirons si souvent. 
Seigneur, conduis ton Eglise vers l’unité, 
Conduis-nous vers l’unité.  
 

11° station : JESUS EST CLOUE SUR LA CROIX 

 
Il dit : J’ai soif. 
Un soldat lui présente une boisson apaisante. 
Il n’en prend pas. 
Sa soif, c’est autre chose. 
Il a soif de notre foi, de notre amour. 
 
Il a soif d’être reconnu comme Sauveur, d’être aimé. 
Qui saura répondre à son appel? 
Lui qui a aimé jusqu’au bout de l’amour, 
Qui saura apaiser sa soif? 
Qui saura répondre à son amour? 
 

12° station : JESUS MEURT SUR LA CROIX 

 
Jésus dit : Père, je remets mon âme entre tes mains. 
Il pousse un grand cri. Il est mort. 
Dans le silence qui suit, une voix s’élève, 



celle du centurion : 
 Vraiment, cet homme était le Fils de Dieu. 
Il en a vu mourir, des crucifiés. 
Il s’est fait insulter, maudire, cracher au visage. 
Ce Jésus, lui, meurt en priant, 
en pardonnant à tous, même à lui qui l’a crucifié. 
 
Ce pardon de Jésus a provoqué la foi du centurion. 
Et toi, qui te dis son disciple, 
est-ce que ta manière de pardonner aux autres 
pourra te faire reconnaître comme son disciple? 
 

13° station : JESUS EST DESCENDU DE LA CROIX 

 
Marie a perdu un fils, 
mais elle va en gagner beaucoup. Jésus disait : 
 Si le grain tombé en terre ne meurt pas, 
 il reste seul. 
 Mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. 
Le grain est mort, le fruit va venir. 
 
Le Fils unique est mort, mais à cause de sa mort, 
une multiude de fils va naître. 
 Nous voici, Marie, 
nous sommes tes innombrables enfants,  
nés de la mort de ton Fils unique tombé en terre. 
Entoure-nous de la même tendresse, 
nous voudrions t’aimer du même amour. 
 

14° station : JESUS EST MIS AU TOMBEAU 

 
Il  n’y est pas resté longtemps. 
Au matin du troisième jour, les femmes vont au tombeau, portant les parfums qu’elles 
ont préparés.  
Le tombeau est vide. 
Des anges leur apparaissent, disant qu’il est vivant. 
Cette bonne nouvelle, pourquoi d’abord aux femmes? 
Ce sont elles qui étaient au pied de la croix quand le Christ mourait : Il est normal 
qu’elles  soient les pre-miers témoins de sa résurrection. 
Saint Paul dira : 
 Si nous souffrons avec lui, avec lui nous vivrons.  
 Si nous mourons avec lui, 
 avec lui nous règnerons. 
 


